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____  texte de le* envoyer à Sainte-Rose pour
i tenir la paix le jour de la nomination. Le 

JUGEMENT | requérant soutient que ce paiement a
_ _ été fait à la connaissance perttonnelle de
La eonr Supérieure, premiere division ]'intimé et était le résultat d un arrange- 

était bondee de spectateurs samedi matin , mt.nt entre lui, Busby et un nomme Eu- 
pour entendre la décision dan* la contes- ' eébc Laurin
talion d’élection de Laval. | L’hi*Lolre" racontée par Théod

Les honorables juges .Johnson.Loranger, ; moilt (,.UI «.*t |e principal témoin)
Jette, Würtele et Uih montèrent aur le ! uartie dt lacibanc ver. .."«heure., I/honorabl.jow | “L“,n,.hl« jL,
John-on, president du tribunal, rendit le témoignage qui explique la rencontre 
jugement suivant, que noua publions tn avC(. )eH Clermont à la Bard a
extenso: „ w Plouffe chez M. Lamin. \m témoin avait

Louim Guimond, requérant \s P. Lva- ,j|t . .. j, y av»it M. l.aurin. M. Leblanc, 
rl*te Leblanc, intimé et Benoit Baatieu, Elle Clermont, Frs. Uerroont, Moïse Cler
"La8 re?uéfê e*t faite par un électeur du '"cètté'dinl'iL'îe réponêe. continue l’hon. 

comté contre I intimé qui a été élu a lader- jug„ a été corrigée plu* tard et le ténu 
n 1ère élection pour la legislaturei locale. La déclara nu II avait voulu dire le contrai 
requête était generale et demandait cVlt, a dire qne M. Leblanc n'était pa*
1 annulation del election, ainsi que la de- Cette correction est évidemment mau va 
qualification de I intime. La réponse a et le témoin doit vouloir dire qu'elle * 
aussi été générale et apres la production alloue à une autre foi», car il dit ce que 
des particularités, le requérant a fait sa Leblanc lui a dit et raconte ensuite lu se- 
preuve et a clos la cause. L Intime obtint c0„de visite chez Laurin, 
alors la permission de mettre I autre can- Le savant juge lit la partie du lém 
didat en cause et procéda contre lui pour gnage qui explique ce point et continue: 
le faire déqualifiés. A present, laissant de côté pour le mo-

Exaniinuns donc la preuve contre 1 mtl- ment la question de la connaissance de 
me, ainsi que celle contre I autre candidat. toul c,,|a pHr l’intimé, il paraîtrait certain 

LABELLE n'a revu QUE 810. à tout événement que Bushy un agent re
Le. accunetiouB por.ée. entre l'intimé 

■ont : i Daix
lo. Le paiement de 820 à Léandre La- 

belle quelques jours avant la nomination, 
un paiement direct fait par un intimé per­
sonnellement et par consequent, s’il est 
fait avec 1 intention de corruption, ame­
nant nécessairement la dénualiflcali'.n du 
député élu, ainsi que I annulation de l’elec-

II n'y a pas de doute su 
ment ; mais on doit 
circonstances. Vin 

r la
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Vu que je 
cette année, 
ionise cornu T. LAWSCN

ivr .get en fouis a 
pesées p »ur ' 
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"S Itue Iîrewcrv. Hull.
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nez vos coinimm >e Calsast d* MasAv£No 7J9 rue fleurie. Ottawa,ou rm 
ltlviirx. Hull.

ison.chez 
mue cri u

M. Busby a expliqué dans lama 
M. Laurin, il a dit : “Je vous du 
qualité piastre*, mais ce n'est pas pour vo­
tre vote, c'est pour aller à Saute Rose avec 
votre voiture pour tenir lu paix. " Je n'ai 
aucun doute une c'était un payement dé­
guisé (colourable) pour obtenir les votes 
de ces électeurs ; car quoique je 
vois assez visiblement par toute la 

te partie de la cause que ces

U bu. McLAl 1(1.X, L. L B.lsi - AVOUAT. Mc.

Iliireau : li> rue l-ilgiu, Ottawa.
THOMAS LAWSON

S. ROCERS & SON
Entrepreneurs de Pompes Funtlires

ET KMDAUMKl R-i

-I. T. FISHEBr ie fait du paie 
idérer tou l es les 

gt piastres ont été dé­
posées sur la table, et quelques jours plus 
tard Label le remit dix piastres comme 
ayant été paye de trop ; voilà un fait qui 
démontre qu'on se proposait de payer pour 
quelque chose de spvcltique.

Leblanc étant examiné dit qu'il a paye
dix piastres a Labelle, ce qui enfin était 
assez vrai ; le requérant allégua que 
Leblanc devait savoir qu'il avait paye 
d’aboi d $21), mais qu'il ne l'a jamais dit ; 
qu en conséquence, on pouvait, le soupçon- 
ner d'avoir quelque chose a dissimuler, et 
qu on peut eu déduire un motif de corrup 
tion ; plus particulièrement, lorsqu'il sa­
vait que Labelle était de l'autre coté.

Je ne vois pas qu’on lui ait même posé 
question sur le mode de paiement ou 

son intention de nier ou dissimuler 
que 820 avaient d’abord été payées et que 
810 avaient ensiii.e été remises.

Labelle parle du paiement dans le même 
sens, c'est n dire au sujet de la somme qui 
reste comme paiement apres avoir déduit 
les dix piastres qui ont été remises ; et ce 
n’est qu'à la lin île son témoignage qu’on 
lui demande •' N'avait il pas mis deux 10 
piastres sur la table, et. ne lui en a>ez vous 
pus remis un î" el II répond : oui, et il dit 
qu'il ne s'est aperçu qu il y avait 82U qu »- 
presle départ de Leblanc ; qu’aucune soin 
me n’a été mentionnée dans ce temps et 

a remis les dix jilasires, longtemps 
avant la votation. Eli conséquence, je 
ci o s qu'iei les deux témoin»«’accordent et 
que tous deux veulent direquedlx piastres 
est la somme qui est restée en paiement ; 
et les 820 ont été laissées sans que le mon 
tant fût mentionné dans le moment 
n ont pas été 
dans un but

AVOUAT. SOLLICITEUR. JSic. 
pour lu ( oui- Su un me. le Hurlement c 

le- hep .r cmui.U Pu bine.
SCOTTISH Ontario Chambers. Ottawa On

preuve sur cette |
individus, le* Clermont et autres qui pa 
rixls-ent avoir été ce qu'on apuelle des 
bullies d'élection Imposés au candidat Le­
blanc et peut-être u l'autre candidat aussi, 
pour leur faire croire qu'on devait craindre 
de la violence qui devait eire reprnm-e par 
la force ; quoique je ti'uie oui un doute nue 
vêla a pu être fait par eux pour avoir de 
l'argent ; cependant le but de cet argent 
et le motif pour leuuel on leur 
en a donne était d'avoir leurs votes en 
même temps et le véritable objet doit être 
regarde comme tendant à se procurer le» 
votes. De plus, en vertu de la loi, il n'avait 
aurunè autorité d'engai 
au compte de ses agent
11 L'honorable juge cite la cause de Cimon 
v* Perrault, qui, dit II, est pour moi une 
autorité explicite que ce paiement est un 
paiement déguisé, et en conséquence 
comme, d'après une autorité aussi positive, 
un paiement déguisé est de la corruption, 
l'élection doit être annulée pour cet acte 
de corruption.
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• . X» , s upiiiieS.nl fait - p r 
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__ f NoïO, rue York

Oii TJiisne serez pus emb irrnssé do 
choix, l'aeror l.nvnt en ni n a 111 étant 
complet.

J u. here et 
de -orte <jne 
<i 11e toute au

faire un 
des plus

io ve.da nu comptant seulement, 
je pui ven Iro . meilleur marche 
re muisjii ait uwa.

Conilitious : Au comptRiit seulement

McLeod Stk Chrysler

LK8 DISTINCTIONS

Mes savants collègues volent une dis 
tiuct Ion qu'ils croient importante. Je vois 
des distinctions, mais je ne vois pas leur 
importance. Il y a la distinct ion nue dans 
cette cause, c’est le sous agent qui 
l'argent ; de plus, il ne ressort pas 
preuve que ceux oui ont reçu cet 
aient changé leurs votes, mais ce outres 
suri et qui a été jugé, c’est que payer des 
électeurs comme constables est un paie 
mont déguisé et un vas de corruption.

Je ne concours pas mm plus dans i opi­
nion oue la Cour Suprême a donné une 
décision différente en quelques points de 
vequi a été jugé dans b s causes d Angleter­
re : Bewdley. Nothingliam et Salisbury.au 
sujet des Individus payes visiblement com­
me gardiens ou constable.

Ias* juges d'Angleterre ne sont pas aussi 
loin que les juges de notre Cour Suprême ; 
mais ce qui a été jugé par ces derniers, ne 
parait être nue conséquence naturelle de 
ce qui a été maintenu par les premiers. 
L’élection étant annulée pour cet acte de 
l'agent, examinons maintenant le point de 
la connaissance personnelle du candidat.

L examen attentif de cette all'aire 
dante me <loime la conviction que 
pi eiiaa est presque assez complete 
établlque M. Leblanc aurait eu connais­
sance personnelle du paiement fait à 
Clermont ; cependant elle n'est pas 
ce que la loi et les précédents exigent pour 
qu’un juge décrète qu'un candidat a eu 
personnellement connaissance de la cor­
rupt Ion prat louée par 
n ce candidat les rigoi 
la loi im

W. J. COJUlil
A vocal, Sol li<à leur, Me,

Scottish Ontakio Chamheks, Ottawa, 0*t. 
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payées, quant u cet argumeut, 
de cuiruptl ir lés Mini.
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102 et 101 hue Rideau A. T. Snow.

WORKS” avec privilege de rvm-I’OUR QUI ETAIT LABELI.K î 
De plus on dit que Leblanc savait que 

Labelle était de l’autre « ôté ; et dans son 
témoignage il admet qu'il croyait Labelle 
neutre. Labelle dit d abord dans son té 

lignage qu'il avait été pour Bustien, 
mais il corrigea cela plus tard, après une 
demande spéciale faite à la cour et déclara 
dans son amendement qu’il avait dit: No 
au lieu de : Oui. en réponse à 
s’il «-lait pour Baslien.

L'honorable juge, lit le ré-e 
témoin Labelle interrogé par l'a 
requérant, et termine pur les
6 Q—S'était-il passé quelqi 
vous changer d opinion?

K—Il ne a’élait rien passé.
Q—Pour changer votre opinion?
R—Vous me mettez dans une mauvaise 

position avec vos questions ?
L'avocat du requérant n prétendu 

que ce réexamen, admettant que le témoin 
était dans une mauvaise position, tendait 
à démontrer de la mauvaise foi clics le 
témoin, ainsi qu'au sujet de lu déclarai ion 
de la manière dont il était porté à voter. 
Mais cela me semble vouloir dire simple­
ment que dans cette passe darmesavec l'a­
vocat du requérant, le témoin se sentit 
dans une mauvaise position, obligé qu il 
était de dire qu'il axait

Argent à pri 
miser en uneVins. Liqueurs, Kau-do-Vie et Cigars impor 
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CHAIFFAGi: <*tnve soit claireIl faut que la prêt 

elle doit l'être dan 
Sans doute le 
se trouve 
ment, que peu aupa 

le corrompu ont ét< 
est de liât 1 

ns ; mai

comme 
roces criminel, 

te le fa t que le candidat se 
dans la maison où ee fait e paie- 

le corrupteur 
.lé commimication avec 
faire naître de graves 

soupçon* ; mais autres clioeea sont des faits 
qui donne au juge lu certitude que le ran- 

eu cette connaissance personnelle; 
choses des faits oui rendent seule 

cette connaissance person-
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VV. A. Vole

Il n’y a aucun doute que Labelle jure 
distinctement :" l'argent m'a été donne 
pour le louage de ma maison, autant qu il 
en aurait bvii'iln, et. de plus, qu’il v axait 

moins trois comités tenu* a sa maison, 
juttiit aux corrections faites par quel­

ques témoins avec la permission spéciale 
de la cour, je dois dire comme remarque 
générale, que je 11e les vois pus d'un bon 
œil. lorsqu'elle* sont faites par les parties 
apiè* reflexion, longtemps après le témoi­
gnage et. lorsqu’on a eu l'occasion de pre 
parer les pet i t h remèdes et si je voyais des 
signes évidents de mauvaise fol 
dans tous ces cas-la, 
pas plu* le* correct inns < 
primitive qui aurait él

PELLETERIES, FOURRURES
ment probable - mil loua

ir recevoir les tuyaux à vauouro Dr FISSIAULTllègues sont de mtiine 
saurions pro

L'assortiment le plu* rons'der.Tble de po'lcto- 
ric- .-t .i.- f .u, ru res dans 1 t atvu est au grand 
magasin

Mes savants
opinion que moi ; nous ne 
noncer la dequali.lcation. avei 
qui laisse subsister le noule. 

De son cote, M. Leblanc j

------DENTISTE-------

•25 RUK tiJJARKt-
Occupera au moi» d Avril l’ancien bureau du 

U , -xulni, coin u». rue» »us»u.\ et i.iUe.iu. 
noui-v» ..e uureau, ..e u a a be.i.e».

avec une pre
114 RUE RIDEAU

Be son cote, M. Leblanc jure positive 
ment qu’il n’a donné d'argent qu à Dupuis, 
Lals-lle et Laurier, et cela pour des depvit 
sc* légales ; qu’il n'a rien paye a Bushy : 
qu’il n’est pas à sa connaissance que de 
l'argent a été donné a Theod. Clermont ; 
qu’il Ignorait, que Busby avait de l'argent 
à employer dans l'élection.

On x" t vmn era des pelle, or i v - st fo -mires de 
torn- <•*;..- 1 -. t'I ■- que eapo s St m mte u< 

,,.oii onde Hcr e, 1110 .ton de Russie, 
u , sum unir.chai Riuvage. A-tmkan, 

ni ,. Iouii de .'ihcrio eic.e e. Nos prix 
I I is modère* pire que ou e- nos pcl- 

1 n v eiinentiiiieeicmniu d Europe.et 
ran.les

558, RUE SUSSEX, 5S8 Z
En l'ace ile la rue George. GEORGE COXje ne croirais 

déclaration 
corrigée; mal» 

is ce cas ci, non* avons allaire à un 
témoin. Labelle, qui était maire de *a pa 
roisse et en somme, je ne vois aucune rai­
son de douter (le son témoignage pas plus 
que celui de l’intimé lui même, que les 81b 
acceptées par Labelle comme paiement de 
l'usage de sa maison, étaient un paiement 
legal.

110m pouvons faiiO lie g

r-fr- rraines saux a;es et souliers mous à très 
bas prix.
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HOTEL CANADIENLES FRAIS

accusations personnelle* contre le 
défendeur soin donc renvovees. le defen­
deur devant payer le* frais de la contesta 
tion d élection, a l'exception des Irais des 
témoins qui n'ont tien dit à l'appui des 
accusations de la poursuite, de* témoins 
inutiles qu'on a abusivement fait euten-
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DEBIEN N’A PA9 ÉTÉ INFLUENCÉ 
La seconde accusation est celle d'avoir 

influencé Joseph Bebien a voter en lui 
montrant de l'argent. C‘e»t ainsi qu'on l'a 
faite n l'audition, m xi* l'accusation réelle. 
No 47, bill des particularités, est de lui avoir 
promis de l'argent pourrie faire voter; je 
dois dire immédiatement qu’il n’y a absolu 
ment aucune preuve de cette accusation.

Voici l- s faits : Le jour de la vot ition. le 
témoin Jules Bergeron avec Debieii et un 

l’intlii
rrètèrent tons et 
Quelles uouvel-

Pasftnn* à la preuve récriminntoire con­
tre l'autre candidat (Baslien) M. Bastien 
dit qu'il n'a nommé aucun agent ; mais 
Bélanger dit qu’il était suent H autorise 
par M. Bastien a retirer de l'argent du co­
mité National, et n donner 8"-'ô a Bare. M. 
Bastien dit que c’était pour payer oes dé­
penses de comité mais, Paré ne tenait 
aucun comité et cela peut,cependant, pi Oli­
ver l’intidélite de Pare, mais non la corrup­
tion pratiquée par le candidat.

Martin Clermont a été payé d’un ancien 
compte d'élection, par un étranger, a 
même l’argent du comité. Le jour de ce 
paiement Bastien est vu dans un restau 
rant avec Clermont ; Bastien admet ou’il 
avait dit auparavant * Clermont que si ce 
compte était légal, on le lui paierait. Mais 
Bastien a t-U eu connaissance du paie-
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VENTE POUR CLORE s reçutv

POMPES FUNEBRESminé B.gras rencontre 
grande route ; ils s'a 

cauKvient. Leblanc dit :
*CBergeron répondit : T'est perdu. Leblanc 

ne dit rien, mais parut surpris. Berg, ron 
dit alors. “ Je parierais ÿlOl) que t'e» 
perdu." Leblanc mit immédiatement la 
main dans -a poche et sortit un rouleau 
d'argent de papier, disant : On a de l'ar­
gent pour gager *'et alors il demanda à 
Bebien s’il avait voté." Dehien réponuit :

r.0 Tou.* les article* suit 
Fer. A-ter. Ouvra kb ej

I es forge rm 
en noun luisui
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LAURENT DUHAMEL, 1- plus beau clansChariot neuf,très vhSt 
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xin grand avait' ajns trouveront 
ut une visite.

J. D. 11UNTON A < IF..,
; 3 . ruo Wellington.

ETAL D. MARCHE BY.

Assortiment co plei de- meilleures viande» 
du m -iclic «l'Ottawa. En grosei eu detail : mou 
on, porc, saucisses, etc. x omino par lo p.ts»e. 
M. uuti,.mal se fera un devoir de «aiisfii.e le» 
pratique» qui voudront b.en l'uoiiorcr do leur 
bienveillant patioiiOee._____________ 1 lit aÎ-W
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N.B.— Outils de menulsieis une spécialité.Martin Clermont il en aurait eu 

nce ; mais cela n'est 
ItO'ir nie convaincre 

cette connaissance. L'absence d'agent 
d'élection aurait pu faire annuler l'elcc 
tion de M. Baslien. s’il avait ete élu. mais 
elle ne peut le rendre responsable des 
ment* faits par le» age 
comme si ces paiements et 
par M. Bastien lui-même.

Il n’y a selon moi aucune preuve suffi- 
sente pour faire déqualifier Bastien ; mais 
en face de la preux e, chaque partie devra 
payer ses frais, quant aux procédures re- 
criiuiuatoires.

Coin <lvs rue.* York et Dalliousie
pas envoie 
qu il a eunon et Leblanc répondit : Très bien. Va 

et vote—Va et vote. En tends-tu Jo 
eeoh I " C'eat mol qui te le dis, va et L. N. LOYERet nuit. OrdresF.inlilis-einent ouv 

exécute* 11 ce promp 
U..un.-xion téléphonique.Chemin de fer Intercolonial cri jour

Nouveau magasin de Vins, Liqueurs el Epieeri.s
No 16ô, coin des rues Sussex et Clarence,

O. lu wa.
M. Loyer tient constamment u son magasin 

tout ce qui constitue ta ligne d épiceries musses 
moindres detail*. 11 espt-re par »a p ompie at­
tention et sa couru I -iccnvoi* le putdic. merner 
une large part de patronage._______21 H Bi'-la

Le témoin ajoute : “Leblanc n'a pas dit 
autre chose. Il n'a pas promis d'argent, 
rien, il a dit : Va et vote.” Dehien al a 
voter. Avant de rencontrer Leblanc, Dehien 
ne se proposait pas de voter, et c’est peut- 
être à l'instance pressante de Leblanc qu’il 
est allé voter: c’est ce qu’il me semble 
mai» la demande de voter sans auc 
tentative de corrompre ou d'influencer ne 
serait pas mauvaise. La question alors, 
si ces faits tendent à supporter l'accusa 
tion, ce que je n'admet* pa*. *erait seule 
ment : Leblanc a t il montré l'argent 
promesse ou pour influencer ou connut 
une réponse an défi à Bergeron qui voulait 
parler 8100 ? Peut être que je devrai* dire, 
est ce que l’étalage de l’aigcnt était dan* 

lion de le faire voter, lorsque jusqu’à 
ce moment là. Il ne s'était pa» uroposé d'en 
agir ainsi? Naturellement il serait posai 
blq, d’apres la preuve, de se mettre dans 
ce point de vue; mais est-ce le point de 
vue juste et raisonnable sous toutes le* 
circonstances ou est-ce seulement un soup- 
çen qui. assez naturellement, surgit à 
Vesprît ; mais y a-t-il quelque chose de plus 
qu’un soupçon pour le supporter?

Je me sens forcé d’adopteT l'autre point 
de vue. Je dis que si le pari n’avait pas été 
offert, nous n’aurions pas vu d’argent,-qtii 
n'a ete sorti qu'en réponse au défi Ber­
geron et qu'on se tromperait en disant que 
c'était pour induire Dehien à voter, et cer­
tainement il oarait Improbable que la chose 
ait pu avoir été faite dans ce but la par 
l’intimé ouvertement, en présence de se* 
adversaires et conséquemment Je main­
tiens que cette accusation n’est pas prou-

Route de la Malle Royale, de» Passager» 
et du Fret entre le Canada et la Grai de 
Bretagne, et roule directe entre I Uucst et 
tou* les point* du lui* du Sainl-Lauient vt 
de la baie des Chaleurs, aussi le Nouveau 
Brunswick, lu Nouvelle Ecosse, I lie du 
Prince Edouard, le Cap Breton et lem­
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vont en Angle
MANUFACTURIER kt MARCUANque train-express, 

passagers qui s’et 
terre ou sur le continent européen, en par 
tant de Mo treal par le train du soir «■ 
jeudi, ueuvent urendre le paquebot de I * 
malle chaque Samedi avant-midi à Halifax.

Les expéditeurs de grains et de iiuuchan 
dise» trouveront au port d'Halifax des vie 
xatcura de premieie classe, de» mai-ons 
d'entrepôt et toutes lé» commodités dv»i- 
râbles pour rembarquement de ieursellels.

Depuis des année», l'expérience a demon 
tré que l’Intereolonlal et le.» ligne* de pa 
quelhits qui font le service entre Mal.fax . t 
Londres. Liverpool et Glasgoxv. aller et 
retour, constituent la voie la plu* tapirn 
enlie le Canada vt l’Angleterre pour le
‘’rome*1 Informations relative* aux taux 

t de fret et de passagers peu 
tennes en s'adressant à 

E. KING, agent de billets.
27. me i'park», Ott

Rossi u. rue York,
D. POTTING ER.

Surintendant Général

du Chemin de Fer. )
N. B., 22 Nov. 1887. f

Les Canadiens des Etats-Unis Notre nom eau dépôt de msubies, maintenant 
en t-x iln ion u n itre ni igiiai > r-ie O'Uo mur, -e 

i pi. s bol asaimme it'lo m-nible*- 
. li .inbrv à coucher, po ir les Ru-

l’attention particulière du 
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CHAUSSURES EN GROS !
électionsMENDOTA—Aux dernière* 

municipales du village de Mendota, trois 
de nos compatriote* ont été élus conseillers 
— MM. Naxalre Bernier, George Boutliiller 
et Amédée Leclaire. Dan» la même muni 
clpallté de la même paroisse. M. Jacques 
Auger a été élu inspecteur.

A transporté son etablissement au

No 61, RU U RIDEAU
19 1187-88 (Porto xroisine de M. Wall, épicierCHAISES ET BERCEUSES
Isidore Despatie

PLATRIER

141—RUE KING—141

deVienne. Autriche
monde s'empresse de 

les vot rira
tiTQue tout le

HAMEL P. O—Aux élections munici­
pale* qui ont eu lieu dans cette localité, 

rdi, deux d* nos compatriotes sont 
res en office par le suffrage du 
iple ; M. Théodore Pouliot. nu poste de 
e de paix, el M. Alfred Morin, cou»ta 
. Ce succès hautement mérité par les 

deux candidat* élu* fait lionueur a nos 
compatriotes de Hamel, P. O.

les pl i* recherchés *ur le 
i* iii.-nteiit <t'< t u vu» de tou*, 
s tint récemment ml* un nouvel 

c gn.iaiisn i «• atelier qui i.nti* permet n de 
remplir !«• o.d es n l'entiere s t «bu tton des 
a. i <- r .vt « dus prix cxir/nie lient ie l"lts. 

t n c compte liberal hr« accordé à lots les
I.0/''-!' délivrés avec exactitude et entière

-tibias sont

13 U 87-87OTTAWA

être ob Pour MESSIEURS SEULEMENTSA IsI.utlOI).
OSSEO—L’élection de* offl 

peux d'Osseo, a donne le résuhat sui­
vant : Joseph Saucier, maire. Echevins. 
Louis Lapré. Elie Haveland. G. Baenr. 
John Hechtnian, trésorier. E. Owes, re­
corder Geo. Savage, assesseur. G. Ray. 
Juge de Paix.

Nous voyons par le résultat de cette dec 
tion que le» Canadiens français d'Oseeo out
remporté uu beau triomphe.

ciers munlcj-
A. LOUERHARRIS & CAMPBELL De confortables chambres" meublées à l'RAtel 

INTKIINATIONALK.12 et lt rue George, avec 
connexion au restaurant

Toronto.
fée.

LE8 GARDIENS DK I.A PAIX ! 1 
La troisième est une accusation beau­

coup plus importante, à savoir que l’inti­
mé, la veille de la nomination, a corrompu 
deux électeurs : Théodore Clermont et

RITE O’CONNOR
PRES DE LA RUE SPATxKS

LANCTOT.J W.

Moucton,
1 87-8la
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I î’EOYALE’i

W\LÊVEILLÊ & MATHE
PROPRIETAIRES
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' ' 'U * K-u i ?cm s i?e' c oJh8 vî pioinlau'a‘ioiitus vumninudus, ul cet le eystime que nu us mettons en 
pratique dans toutes les b. an. i es île reparations.

56 BUE DALY - -19 ET 21 RUE STEWART

FERRONNERIES
TAPISSERIE! L'iinedt s i lus ancienne- maisons < oininercia 

les de la ' allée i.e l’Oiinw.io des miviix qmili 
Hcc» sons le i apport de» bas prix itdu la qua 
ite des articles oiler.s en vente.

McDougall &CuznerTapisserie de manufacture An­
glaise, F rançaise, J aponaise, 

Belge, Américaine et Ca­
nadienne, <â ties prix 

variant depuis

Ensi-ign» de 1» groupe Tan ière.
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Rue Sussex et rue Duke, Chaudière
Kt 1187-88

Aux Tenures cl aa l’ublic ni Général
Tapisseibs, Pe.ntares, Huiles, E:c

4 Cts LA PIECE EM M0NTAM1
Je puis assurer que mai as­

sortiment est dix fois plus com­
plet en cette ligne que ceux 
i l’Ottawa combinés.

grande* vitre* de ohairii 
(Plate Glass)

Je pose le*

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE

JOHN SHEPHERD
j Q27, Hue Rideau, OttawaWm. HOWE

«Milice llowe, rue Rideau, et 3*K> j 
rue Cumberland.

--------POUR LA---------

Figure, les Mains, ht Peau et le 
Teint eu général

Crème de Miel et d'Amende de Hinds. Gelée de 
l oncombrcB et de Rose» et Mvlodoima.

Un assortiment complet e: nouvel 
clcs de loilcue ci de-su' venant d ét

nu dos nrti-

G. PHILBERT R. A. McCORMICK
CHIMISTE ET DROGUISTEIMPORTATEUR

75 HTJII) SPARKS
Rrescriptione pour médecins et familles pré­

parée- avec soin.
Comniuuieatioii téléphonique 1-2-88TAPISSERIES

AMERICAINES, ANGLAISES ET 
ECOSSAI? Pritchard & Andrews

i E lampes er. Caout- 
[ chouc. sceaux. K iim- 
1 pv» pour ..aies et pour

Coin des rues Halhousie et Saint- 
Patrice, Ottawa £1 vous voulez faire

Réparer! Balances SKuetius.
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cuivre et e
et Billets en 

Sceaux et
PEINTURE

TAPISSERIES.
PEINTURES PREPAREE 

HUILE

Menu riais.
Un.Mage pour Re 

lietir*. Rouleaux, etc 
Etampet en Acier.

Inspecter vos Poids
allez chez le eous-

MASTÎC
PINCEAUX,

WIRES, e PRITCHARD & ANDREWS
GRAVEURS EN GENERAL

No 170 HUE SPABKSARTICLES DE PE1KTRE EH CEHEBAL

AVIS ! l$A TI N S !
caillvi ics et ferronneries, c'est

Chez Thos. Bivkett, 110 lue liidtou
1». S.—1.000 paires de Patins de tous prix et de toutes le.» grandeurs ; 1.000 Clochettes nour elelg 

Voliez et voj sz pur voua-mèmes. 2111 bi-1

COMPAGNIE MANUiACTUHIERE DE

B. B. EDDY & Cie
(LIMITEE)

INCORPOREE EN L’ANNEE P83ETABLIE EN L’ANNEE 1854.

HULL, P. Q.
Manufacturier.-» et Marchands en Gros de

BOIS DE CHARPENTE
l'ortes, Cl.a s s, Jaltusiis, J oitlu: es. Cmrtpes de l!ai?cn$, Lie, [te, Ile

Seaux, Baquets, Planches à laver, Boiics et Cuisses d'embu lingo,
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